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Pendant le confinement, le monde du 
sport s’est arrêté.  Les médias ont parlé 

des difficultés des sportifs professionnels 
mais, le sport, c’est aussi 350 000 clubs associatifs,  
3,5 millions de bénévoles et 16 millions d’inscrits. Ils  
ont dû annuler des événements (tournois, stages,  
vide-greniers) qui les aident à se financer. Ils reçoivent  
parfois des subventions d’artisans, d’entreprises, qui 
risquent eux aussi d’être en difficulté. Et les clubs se  
demandent si les activités pourront reprendre en  
septembre. Des élus appellent l’État à les aider.   

Sans la cantine de l’école, des familles 
ont des difficultés à se nourrir.  À 

Tours, un groupe de citoyens, appelé les 
Jardinières masquées, a décidé d’organiser des  
actions. Partout où il y a des espaces de terre vides, 
ils cultivent des légumes et des fruits. Quand ils  
pousseront, ils seront pour tous les habitants. Vendre-
di dernier, par petits groupes, 45 jardiniers ont planté 
des tomates et des melons. Ils aimeraient travailler en 
partenariat avec les élus, pour imaginer des solutions 
afin que tous les habitants puissent bien manger.  

SÉGUR DE LA SANTÉ 

Lundi, le Premier ministre a ouvert 
le « Ségur de la santé » (Ségur est 
le nom de l’avenue de l’entrée du 
ministère de la Santé). Édouard 
Philippe a expliqué, par vidéo, à 
300 participants (médecins,  
directeurs d’hôpitaux…), que les 
échanges vont durer 7 semaines. 
L’objectif est d’avoir un plan pour la 

santé mi-juillet.   

HAUSSE DES SALAIRES 

En France, les infirmiers qui  
commencent leur métier, gagnent 
1 500 € net. Ils sont moins bien 
payés que dans de nombreux pays 
européens. Lundi, le Premier  
ministre a promis qu’il y aurait une 
augmentation importante des  
salaires. L’idée est de permettre 
aux professionnels de santé de 
vivre mieux, mais aussi de donner 
envie aux jeunes de travailler  

dans les hôpitaux, les maisons de 
retraite... Aujourd’hui, le personnel 

manque.  

TEMPS DE TRAVAIL 

Le gouvernement veut que les  
professionnels qui le souhaitent 
puissent travailler plus que 35 h. 
Pour le docteur Cécile Vigneau, 
tout le monde fait déjà des heures 
supplémentaires à l’hôpital . Les 
internes (étudiants en médecine) 
font des semaines de 50 à 60 h. 
Elle aimerait d’abord plus de  
personnel, pour que le droit aux  

35 h puisse être respecté.  

ORGANISER LES SOINS 

Le gouvernement se dit prêt à 
changer l’organisation des soins.  
Il a promis de simplifier la relation 
avec les administrations (il faut 
parfois attendre des mois pour 
avoir l’autorisation d’acheter du 
matériel). Il propose de donner 

plus de pouvoir aux médecins pour 
gérer le travail. Les professionnels 
de santé espèrent aussi qu’il n’y 
aura plus de suppressions de  
lits : en 20 ans, près de 100 000 
ont été fermés dans les cliniques  
et les hôpitaux. Après de  
grandes grèves, la démission de  
1 200 chefs de service… les  
professionnels de santé espèrent 
que, cette fois, il y aura de vrais 
changements. Beaucoup disent 
qu’ils ne veulent pas être reconnus 
comme des héros, mais seulement 

pouvoir bien soigner.  

Les petits clubs inquiets Jardinières masquées 

Le gouvernement s’engage à améliorer les conditions de  

travail des professionnels de santé.  

Le 15 mars ont eu lieu les élections municipales. À cause du confinement, 

les conseillers élus dès le premier tour ne pouvaient pas se réunir pour choisir  
leur maire. Depuis quelques jours, ils peuvent enfin le faire. Mais, dans 4 922  
communes, il faut organiser un second tour pour connaître le nom du futur maire. 
Vendredi, le Premier ministre a annoncé qu’il pourrait être organisé le 28 juin, mais 
seulement si le nombre de malades continue à baisser. En attendant, beaucoup 
de décisions, comme de grands travaux, des constructions de bâtiments, ne  
peuvent pas être prises et des entreprises sont inquiètes. Le gouvernement a  
prévenu les candidats : ils ne pourront pas organiser de rencontres, aller frapper 
aux portes, distribuer leurs programmes sur les marchés… Ils devront trouver de 
nouvelles solutions pour se faire connaître.  

DES ENGAGEMENTS POUR LA SANTÉ  

MUNICIPALES, PEUT-ÊTRE LE 28 JUIN   

http://www.lilavie.fr/l-info-c-est-clair/toutes-les-fiches/le-maire-dans-nos-vies/97-ils-changent-quoi-dans-nos-vies


SI J’ÉTAIS REINE (OU ROI) 

PAROLES PARTAGÉES... 

Chanson créée par les résidents du centre pour personnes âgées 
Saint-Joseph, de Château-Gontier (53), sur l’air de « Fleur de Paris ». 
 

Petite chauve-souris ne voulait pas faire mal 
Manger du riz aurait été un pur régal 

C’est là qu’arrive le corona ! 
 

Le corona ça rime avec le chocolat 
Même si l’chocolat on sait qu’des fois ça fait mal 

Ça nous redonne souvent l’moral ! 
 

C’est enfin l’heure du répit 
Que l’on danse dans Paris 

Car c’est enfin le retour 
Le retour des beaux jours 

 

Pendant longtemps tout l’monde prie 
D’éteindre cette salop’rie 

Paix, joie, liesse avec l’espoir qu’on a gardé 
On a gagné ! 

 

Virus à qui on aura donné bien des mots 
Cochon, voyou, tu nous as taquiné l’cerveau 

Maint’nant on chante, car c’est fini ! 
 

On peut enfin respirer et vivre sa vie 
Se retrouver, boire un petit coup entre amis 

Car on est libre, libre de vivre ! 

LIBRES DE VIVRE 

J’inviterais Frédéric François 
Car c’est le seul chanteur qui jamais ne déçoit 

Je ferais de grands bals populaires 
Pour que tous s’amusent en plein air 

 

J’habiterais au château de Versailles 
Dans la galerie des Glaces, nous ferions ripailles 
Je me promènerais dans les jardins, chaque jour 
J’y cueillerais des roses, emblèmes de l’amour 

 

J’ai, dans ma cour, la fée Carabosse 
Sous ma couronne, les cheveux en brosse 

Pour mon peuple : Liberté, Égalité, Fraternité 
Et la guerre, à tout jamais, oubliée 

Mais, intronisé, je ne le suis qu’une fois l’an 
Lorsque je sens la fève entre mes dents 

Qu’importe, pour mes parents, je le serai toujours 
Dans leurs doux cœurs, remplis d’amour 

 
Résidents de l’EHPAD Les Bruyères, Bruz (35) 

Extrait d’une chanson réalisée par le 
personnel de l’EHPAD Étoile du Soir 
de La Bruffière (85) pour les familles, 
sur l’air de « Tout va très bien  
Madame La Marquise » : 

 
Allo, Allo, M’sieur l’Directeur ? 
Comment va donc le personnel ? 
On voudrait bien le remercier. 
Comment pourrait-on vous aider ? 
Eh bien, voilà, vous le faites déjà, 
Votre confiance est appréciée. 
Tous vos gâteaux se sont très bien 
mangés. 
Vos petits mots nous ont touchés. 
Cette chansonnette est là aussi 
Pour pouvoir vous dire merci 
Merci aussi pour votre soutien 
De not’ travail au quotidien 
Dans ce contexte particulier 
Où vos parents sont confinés 
Nous espérons faire pour le mieux 
Continuer à voir le ciel bleu. 
 
Eh bien, voilà, c’est à l’Étoile du Soir 
Que ces moments se vivent d’espoir. 

VOUS DIRE MERCI 

Un brin de muguet qui fleurit 
L’azalée dans l’allée décore 
Les oiseaux font leurs nids dans les 
arbres. 
Les insectes sont de retour. 
Les fleurs des arbres bourgeonnent. 
Les allergies et les rhumes aussi. 
L’herbe pousse dans les champs. 
Le soleil brille et donne des  
vitamines. 
 

Lucie Lefranc,  
Foyer occupationnel d’accueil  

Le Val de Sée, Avranches (50) 
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